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Suite de l'ABC N° 24 VOLTMETRES DE PRECISION" 


Vous ne toucher plus à P et 
veus mesurez Ia tension Ug aux 
bornes de G sur le plus faible 
callbre de votre multimètre, lei 
un multimètre numérique serait 
préférable. 51 par exemple vous 
lisez Ug = 0,2 volts, La résistance 
interne Rg de votre galvano- 
mètre sera de : 


RG = Ug/It= 0,2/0,0001 = 
2000 à. 


Vous pouvez aussi avoir affaire à 
un galvanomètre de récupéra- 
tion, dont vous ne connaissez ni 
la déviation totale, ni la résistan- 
Ce Interne. Le schéma du monta- 
ge d'essai reste le même [figure 
11. SI le potentiomètre P ne per- 
met pas à l'aiguille d'atteindre h, 
vous diminuez la valeur de R par 
étapes. Si, par contre, elle reste 
en butée vous augmentez R de 
la même manière. Vous mesurez 
avec précision la tensions Ug et 
Urp, celle-ci est celle aux bornes 
de R + P en sèrle. Vous débran- 
chez alors la pile pour mesurer 
la résistance de R + P en série et 
‘obtenir les deux caractéristiques 
à connaitre : 


= Up 7 IR + PI. 
Ri= Ug/. 


Ces deux caractéristiques étant 
maintenant connues, nous pour. 
rons calculer les résistances ou 
les shunts destinés à transfor- 
mer notre galvanomètre en voit. 
mètre, ampéremètre où multi. 
mètre. Nous avons déjà abordé 
ces calculs dans nos numéros 7 


LE VOLTMETRE 
DE PRÉCISION 


Ce qui nous intéresse ici c'est Ia 
mesure précise d'une tension 
entre deux limites étroites. 1! 
nous faudra donc “dilater où 
“grossir à la loupe” La partie Inté- 
ressante de l'échelle pour qu'elle 
occupe toute celle de l'appareil 
‘en ne tenant pas compte de la 
partie Inutile. l suffit pour cela 
de maintenir le circuit bloqué 
Jusqu'à une tension de seuil qui 
sera la limite inférieure de la ten- 
sion à mesurer et à partir de 
laquelle l'aiguille “décollera”, 
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Dz= Diode Zener 
D 1 = Diode silicium 
D 2= Diode germanium 


Jusqu'à atteindre la limite supé- 
rieure désirée en bout d'échelle, 
Dans cette "plage’, l'appareil se 
comportera comme un volt. 
mêtre dont la déviation corres- 
Pondra à cette plage. Au-des- 
sous de la tension de seuil le cr. 
cuit est bloqué par une diode 
zener (voir figure 2} dont Ia ten- 
sion [de Zener] est égale à cette 
tension de seuil 


Remarque : La précision de la 
lecture de la limite inférieure 
{U5) manquera un peu de préc. 
sion, à cause du coude de In 
caractéristique de Ia diode zener 
mais ceci n'a pas beaucoup 
d'importance dans la pratique. 
Sinon le reste de l'échelle reste 
linéaire car Uz reste constant, 
voir figure 3. 


Prenons comme exemple 1a sut- 
veillance de la charge d'une bat- 
terie de 12 vois en nous servant 
du galvanomètre de 100 LA 
défini ci-dessus (it = 10OA et 
Rg = 2000 Q}. Nous nous flxons 
une plage de mesure AU = 5 
voits qui s'étende de 10 à 15 
volts. La diode Dz aura une ten- 
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sion de zener Uz = 10 vois. La 
résistance limiteuse Ra fixera le 
tension limite supérieure de AU 
soit 15 - 10 = 5 volts, tension 
pour laquelle It = 100 LA. Dans 
ces conditions, la résistance 
totale Rg + Ra = AU / It = 
5 /0,0001 = 50000 A. D'où l'on 
tire la valeur de Ra : 

Ra = 50000 - 2000 = 48000 

La puissance dissipée par Ra 
sera négligeable 

Pra = It2 . Ra = (0,0001/2 . 
48000 = 0,00048 W autrement 
dit une résistance de 1/4 où 
1/8 W conviendra largement. 
Pour la précision, li vous suffira 


——————————— 


de choisir, à l'aide d'un multi. 
mètre numérique, la plus 
proche valeur de 48 KA parmi 
un lot de résistances de 47 kQ 
de 5 % de tolérance ou bien 
prendre tout simplement une 
résistance de 47 kQ mise en 
série avec un potentiomètre 
ajustable de 2,2 KO. Par contre 
le choix de la diode zener peut 
s'avérer être plus dificile : si la 
valeur de 10 V 0,5 w à 5 % nor. 
malisée convient Ici, vous 
devrez ajuster en d'autres cir. 
constances par un groupement 
série des diodes zener et des 
diodes au silicium ou au germa- 


nium pour les très faibles 
valeurs, suivant la figure 4. 


La nouvelle échelle obtenue est 
linéaire et sera graduée comme 
Île montre La figure 5. 


Les indicateurs d'état de charge 
de batterie qui se trouvent sur 
de nombreux apparells, repo- 
sent sur le même principe, mais 
leur échelle comporte tout sim- 
plement des zones de couleurs, 
rouges (pour batteries déchar- 
gées] vertes pour (batteries 
chargées) de précision beau- 
coup plus modeste. 


Nous terminerons par une appli. 
cation de ce principe de dilata- 
tion d'échelle, pour surveiller la 
tension aîtemative {efficace} du 
secteur entre 

200 et 250 V par exemple. Nous 
ne vous en donnons que le sché- 
ma de principe sur la figure 6, 
les calculs sont identiques. Un 
petit pont redresseur de 400 V 
‘et un condensateur de filtrage C 
et une très forte résistance de 
fuite R1 ont êté ajoutés. 1! faut 
cependant remarquer que pour 
les caleuls, I faudra se baser sur 
une tension redressée voisine de 
la tension de erête du secteur et 
que l'échelle du galvanomètre 
comportera les valeurs efficaces 
correspondantes (x 0,7). 


Nous vous signaïons par ia 
même occasion, que la tension 
nominale du secteur EDF est en 
légère mals constante progres- 
sion : de 220 V (380 V en tripha- 
sé) i y a quelques années, elle 
devra atteindre 230 V [400 V en 
triphasé} à la fin de cette décen- 
nie pour satisfaire aux normes 
de la CEE. 
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EE 0 3 
LES ANTENNES 


(2 ème partie) 


Dans la pratique, toute 
antenne possède une 
certaine directivité que 
l'on cherche à exploiter. 


Le diagramme de rayonnement 
d'une antenne 


étude de ce dia- 
gramme va nous 
conduire à une 
notion très importan. 


te à connaître sur les caractéris- 
tiques d'une antenne : son gain 
directionnel. 

Pour y parvenir nous aborde 
rons : 


- la notion de source rayon. 
hante Isotrope, 

- l'étude des diagrammes de 
rayonnement d'un dipôle et la 
définition de son gain, 

- les diagrammes de rayonne- 
ments d'une antenne direct. 
ve. 


La source rnyonnante 
Isotrope + 

Dans un espace lIbre, autre 
ment dit, dépourvu de tout 
obstacle, une source Isotrope 
présente les mêmes propriétés 
physiques dans toutes les 
directions. En ce qui nous 
concerne, ici, une source 
rayonnante isotrope engendre 
un champs électromagnétique 
uniforme dans toutes les direc- 
tions d'un espace à trois 
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gramme de rayonnement hori- 
zontal de la source. De même, 
l'intersection de la sphère et 
du plan vertical formé par les 
axes y et z sera un cercl 

nous appelerons le diagramme 
de rayonnement vertical de la 


Dans le cas d'une source iso 
trope, ces deux diagrammes 
sont donc circulaires et Iden- 
tiques. Cette notion de source 
Isotrope est purement théo- 
rique car dans la pratique le 
rayonnement de toute anten- 
ne est favorisé dans certaines 
directions. 


Le rayonnement d'un dipôte 
demi-onde situé dans une espace 
dimensions. Une telle source … électromagnétique E engendré libre nest pas Isotrope, En effet 
théarique doit être infiniment par la source Isotrope sera le diagramme wridimensionnel du 
petite donc “ponctuelle”. Les … donc représenté par une sphè- champs E engendré sera repré 
lecteurs qui ont des notions re de rayon E, voir la figure 1. senté par un tore de rayon 
d'éclairage pourront f: intérieur nul donc tangent à l'axe 
le rapprochement avec une L'intersection de la sphère et …_z, voir la figure 2. Le dipèle est 
source lumineuse isotrope du plan horizontal formé par et nous suppo- 
ponctuelle. Le diagramme les axes x et z sera un cercle sons pour simplifier que c'est 
tridimensionnel du champs que nous appelerons le dia 


à \ 
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La figure 3, nous donne les dia- 
grammes de rayonnement horl- 
Zontal et vertical. Pour des rai- 
sons de commodité Ils sont don- 
nés en coordonnées polaires : La 
direction {argument} du champs 
est définie par son angle en 
degrés à partir de l'axe ox et 
dans le sens des aiguilles d'une 
montre, la valeur E (module) du 
champs est donné en - dB {atté- 
nuation] par rapport au champs 
maximum qui sert de référence 0 
dB , voir l'article sur le décibel 
paru dans notre N° 18. Les deux 
cercles tangents représentés sur 
le diagramme horizontal sont 
‘appelés “lobes” car, en réalité, ce 
ne sont pas des cercles, mais des 
pétales de forme allongée, créées 
par les dimensions physiques du 
dipèle, vor la figure 4. 


Comme le dipôle en espace libre 
n'est directionnel que dans le 
plan horizontal, nous ne considé. 
ons pour l'instant que son dla 
gramme de rayonnement hort- 
zontai. ll comporte deux lobes 
symétriques, c'est donc une 
antenne bi-directionnelle qui 
rayonne un champs électro 
magnétique dans deux directions 
privilégiées opposées. Son gain 
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sera défini par l'un de ces lobes 
par rapport à la référence 0 dB 
déjà citée. Pour un dipôle réel, ce 
gain est de 2,1 dBi. On le 
nomme souvent "gain Iso” par ce 
qu'il se réfère à une source Isotro- 
pe dont le diagramme est donné 


Len pointilés sur la figure 4 (voir 


la note concernant le gain dune 
antenne, en fin d'artice). 


L'ange d'ouverture {ou directvi- 
14) est exprimé par l'angle À pour 
lequel, la puissance rayonnée 
reste supérieure ou égale à la 
moitié de 1a puissance maximale 
rayonnée {soit le gain max 
- 3 48). Voir la figure 5. 


Le diagramme de rayonnement 
d'une antenne quart d'onde res- 
semble à celui dun dipôle vertical 
mais le lobe de rayonnement vert. 
al est déformé par La présence du 
plan de terre, voir figure 6. 


Les diagrammes de 


Le dipôle horizontai ne présente 
qu'une directivité double et 
opposée dans le plan horizontal 
2, il est par contre isotrope dans 
le plan vertical, Son diagramme 
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de rayonnement vertical est un 
cercle centré sur le centre du 
dipôle et dont le rayon est le 
rayon extérieur du tore, voir les 
figures 2 et 3, Réciproquement 
un dipôle vertical en espace libre 
aura un diagramme horizontal 
lsotrope et un diagramme verti- 
cal bidirectionnel. 


Ces diagrammes possèdent une 
double symétrie que l'on cherche 
à rendre unique dans les 
antennes directionnelles en privi- 
légiant un seul lobe aux dépens 
de l'autre. Dans ces conditions 
les diagrammes horizontaux et 
verticaux auront tendance à 
devenir identiques. Dans la pra- 
tique, on ne pourra pas éviter la 
formation de lobes secondaires 
indésirables qui devront être 
maintenus au plus bas niveau 
possible. 


A titre d'exemple, le diagramme 
horizontal de la figure 7 est celui 
d'une antenne yagi à 4 éléments 
utilisée en réception TV, nous 
vous en parlerons plus loin. 
N'oubliez pas qu'une antenne est 
réversible et qu'elle possède les 
mêmes caractéristiques en récep- 
on et en émission. 
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Les antennes 
directives 


Il s'agit, bien entendu, 
d'antennes dont le 

‘st favorisé dans une seule direc- 
tion de l'espace, La manière la 
Plus simple de rendre un dipôle 
directif dans une seule direction 
st de lui adjoindre un réflecteur 
qui renverra dans le sens inverse 
le champs émis, encore faut-il 
que ces deux champs soient en 

has 


Malheureusement, pour obtenir 
un gain Intéressant, les dimen- 
sions du réflecteur doivent ètre 
bien supérieures à la longueur du 
dipôle {au moins un facteur 10), 
on à alors Intérèt à lui donner 


gueurs d'ondes, soit des fré- 
quences supérieures au GHz. 
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_ renonce [ 
LES CONDENSATEURS 


VARIABLES 


Ce mois-ci, nous 
terminons notre étude 
des condensateurs par 
celle des condensateurs 
à capacité variable. 


ous avons déjà vu 
qu'un clreuit accordé 
se ramenait à une 
association en paral 


lèle ou en série d'une inductan- 
ce Let d'une capacité © 
{voir N° 7 et 8). 


Dans les deux cas, la fréquence 
de résonance d'un tel circuit est 
donnée par la formule de 
Thomson : 


“2II 


f en hertz 
Len henry 
C en farad 


Nous constatons que la fréquen- 
ce de résonance est inverse- 
ment proportionnelle à la racine 
carrée du cireuit LC. Pour Ia recours soit à une variation de L C'est cette seconde solution qui 
faire varier, nous pouvons avoir soit à une variation de C. nous intéresse ici, car elle est 
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Condensateurs ajustables plastique. 


plus aisée à obtenir sur les 
<ircuits en haute fréquence, Cette 
variation de capacité peut être de 
quelques pF à quelques centaines 
de pF. suivant les usages. 

D'autre part, cette variation peut 
tre obtenue soit par variation de 
l'épaisseur du diélectrique soit 
Par celle de la surface des arma- 
tures, c'est de loin la seconde qui 
est la plus utilisée. 


Du point de vue technologique, 
nous avons choisi de classer ces 
condensateurs en deux catégories : 


- les condensateurs variables 
proprement dits qu sont 
prévus pour être fréquem- 
ment manoeuvrés. 


- les condensateurs ajus- 
tables qui ne servent qu'à 
un réglage de longue 
durée, voire définitif. 


TRX 


Variable. 


Figure 2. Symboles des condensateurs Variables et | 
ajustables. 


Ajustable 


Lames mobiles] 


Isolant 
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TECHNOLOGIE 


+ Un axe rotatif de 
commande sur 
lequel sont fixées 
les lames qui for- 
ment l'armature 
moblle. 


Sur les modèles profes 


sionnels et sur les 
anciens condensateurs 
d'accord des récepteurs 
de radio, le dièlec- 
tique est tout simple- 
ment formé par l'air 
séparant les lames fixes. 
et mobiles. Sur les 


petits récepteurs 
actuels, les lames très 
fines sont espacées par 
des feuilles de plas- 
tique (polystyrène. 
qui permettent de 
réduire l'encombr 

ment du condensateur. 


Chacune de ces catégories peut 
être subdivisée suivant la nature 
du diélectrique utilisé (air et 
diélectriques solides]. 


CONDENSATEURS 
VARIABLES 


Nous les nommerons ici CV. une 
abréviation devenue familière. 
Ils sont formés par + 


+ un bâti rigide, 

+ une armature fixe formée 
par des lames isolées mais 
mécaniquement solidaires 
du bäti, 
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La fabrication des CV à 
air exige une grande 
précision d'où un prix 
de revient élevé et une 
certaine fragllité aux 
chocs et à la poussière, 


Gi 


L 
(AL 
LUN 


ce qui explique, en partie, leur LES CARACTÉMISTIQUES La loi de variation de capacité 
disparition du matériel grand DES CONDEMSATEURS st régle par In variation angu- 
public au profit des modèles à VARIABLES laire de l'axe du CV. Lorsque le 
diélectrique plastique et des Les caractéristiques principales profil des lames mobiles est 
diodes à variation de capacité. sont: circulaire, la capacité est directe- 
Suivant fusage auquel est des Les capacités nominal ment proportionnelle à l'angle 


tiné, un CV peut comprendre résiduel de l'axe, elle est dite linéaire. 
une, deux où trois sections {ou - La loi de variation de la Nous ne considérons, bien sûr, 
“cages’). En effet, plusieurs capacité, qu'un demi-tour de rotation, 
sections sont nécessaires pour - La tension maximale appli soit de O à 10°. Par contre, 
accorder simultanément plu- cable. pour obtenir une échelle de 


sieurs cireults LC sur une même La capacité nominale est la cadran linéaire, la variation de 
fréquence, ou deux fréquences capacité maximale entre les fréquence d'un circuit oscillant 
relativement proches : par armatures fixer et mobiles d'une LC devant être elle aussi linéai- 
exemple, deux sections pour section, CV fermé. Un CV n'est re, les lames du CV {C] devront 
accorder l'étage d'entrée et pas parfait car il existera tou- avoir un profil logarlthmique. 
l'osellateur local d'un récepteur, jours une capacité minimale Ceci peut être démontré à partir 
c'est le cas le plus fréquent. Les même si les lames mobiles sont de la formule de Thomson, mais 
lames mobiles sont groupées complètement sorties (CV là, nous sortirions du but de 
par sections et toutes les lames ouvert]. Cette capacité appelée _ cette revue... Du point de vue 
mobiles sont reliées au bâti résiduelle dépend de la capacité mécanique, le profil logarith- 
donc à la masse. nominale et de 1a construction | mique rendrait les lames mobiles 

du CV. trop fragiles, aussi at-on recours 
es sections sont souvent sépa- C'est pour cela que les cata- à une forme de compromis entre 
rées par un espace où un écran loges des fabricants vou indé ces deux profils. La figure 4 
métallique pour réduire toute quent ces deux valeurs … vous montre ces trois profils et 
influence entre elles, d'où leur extrêmes, résiduelle et nomi les courbes de variation corres- 
nom de “cage”. nale : 3 - 30 pF par exemple. pondantes de la capacité et de 
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TECHNOLOGIE 


la fréquence en fonction de Ia 
rotation de l'axe. 

Dans la pratique, les CV de 
faible capacité nominale {récep- 
tion OC et FM.) ont une varia- 
tion de capacité linéaire, tandis 
que les CV de forte valeur [plu- 
sieurs centaines de pF], destinés 
à la réception des petites et 
grandes ondes, ont une 

tion de compromis, par 
appelée “micHine. 
Les CV que vous trouverez cou- 
ramment dans le commerce 
sont de trois types : 


- Les CV à deux cages 
400 où 500 pF environ, 
diélectrique air ou plas- 
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tique. lis sont 
réception des petites et 
grandes ondes (AM). 

- Les CV à deux cages de 12 
où 15 pF à diélectrique air. 
Ils sont destinés à la récep- 
tion de la FM. 

- Les CV combinés à deux 
cages contenant chacune 
une section de forte capacité 
et une de faible capacité, 
destinés à la fois aux 
bandes AM et FM. 


CONDENSATEURS 
AJUSTABLES 


Parfois appelés “capa trimmer” 
ou “trimmer” tout court, Nous 
les appellerons ici CA par abré- 
ger. Leur faible variation de 
capacité ne dépasse guère une 
centaine de pF. Les modèles 
sont très nombreux, mais nous 
les distinguons par la nature de 
leur diélectrique. 


+ les CA à diélectrique air, 
+ les CA à diélectrique plas- 
tique, 
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Armature extérieure fe 


Ammature intérieure mobile 


Epaulement 
pour Halo 
au chassis 


+ les CA à diélectrique céra- régler un circuit symétrique sur figure 7. Son encombrement et 


mique, 90° de rotntion et le CA diféren- …l'écartement de ses pattes sont 
= les CA à compression. tel toujours à deux sections des. identiques à celles d'un petit 
tinées à équilibrer un tel circuit. transistor en boitier TOS ou 
LES CONDENSATEURS TOIS suivant la capacité, Leur 
AJUSTABLES À Les CONDENSATEURS brochage est le même que celui 
DIÉLECTRIQUE Au AJUSTABLES À des CA plastique [figure 8). 


ls ressemblent aux CV corres- … DIÉLECTRIQUE CÉRAMIQUE 

pondants mais sont de taille Ce sont les plus courants, nous - La figure 7 Vous montre aussi 
Plus réduite et sont montés sur distinguerons les modèles plats un condensateur ajustable cylin- 
une plaque de stéatie, voir figu- et les modèles tubulaires. drique souvent appelé “piston” 
re 5. Leur palier comporte un pour sen principe : 11 comporte 
système de blocage de l'axe, …- Le type plat, le plus souvent de un tube de céramique |le dlélec- 
une fois le réglage terminé. forme circulaire, est composé trique) à l'extérieur duquel est 
L'axe court est muni d'une d'une base isolante en stéatite sertie une chemise métallique 
encoche pour tournevis. Trés dont la métallisation partielle qui forme ainsi armature fixe. À 
utilisés sur les montages profes. forme l'armature fixe et d'un … l'intérieur du tube se déplace un 
slonnels, vous en trouverez sou disque de céramique {le diélec- noyau métallique fileté qui 
vent sur le matériel de récupéra- …trique) dont la métallisation par. forme l'armature mobile, san 
tion. La figure 6 vous monte les telle de la face externe forme contact à la masse est assuré par 
trois modèles rencontrés : le CA l'armature mobile. La capacité le filetage et la fixation méca- 
simple, le CA “papillon” dont les est ainsi rendue variable par la nique de l'ensemble qui doit 
deux sections permettent de rotation du disque {180°], voir être fixé ou soudé au chassis. La 
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TECHNOLOGIE 


Lame mobile 


Lame ie Diélectrique 
Bass en plastique 


Vue en coupe 


—— presser 
Sories (2) lames mobile 


Sonie (1) lames fixes 


Couleur Encombrement 
mm 


GRIS 05 
JAUNE C 07,5 
BLEU À 075 
VERT 75 
ROUGE 07,5 
VIOLET 07,5 
GRIS o10 
JAUNE 210 
ROUGE 510 
VIOLET 510 
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variation de capacité est plus 
précise ar elle a lieu sur plu- 
sieurs tours de rotation du 
noyau. Ce type de condensateur 
ajustable se rencontre couram- 
ment sur les tuners VHF et UHF, 
FM et TV. 


Les coNDENsATEURS 
AJUSTABLES À 
DIÉLECTRIQUE PLASTIQUE 
Leur forme est identique au 
modèle plat céramique, que 
nous venons de décrire, ear I! 
en a la même forme et le même. 
encombrement. Cependant it 
comporte des lames métal. 
liques fixes et mobiles séparées 
par des feuilles de polystyrène 
Île diélectrique), voir figure 8. 


A l'heure actuelle, c'est le modè- 
le de condensateur ajustable le 
Plus utilisé, car il est le plus éco- 
nomique. Utilisable jusqu'en 
UHF, vous le trouverez dans de 
nombreux montages de notre 
revue. Aussi, nous nous permet 
tons d'insister quelque peu sur 
ce modèle, qui n'est pas mar 
qué en clair comme les autres 
c'est son encombrement et la 
couleur de sa base qui vous per. 
mettront de le reconnaître, sui. 
vant le code (RTC-Philips} : 


LES CONDENSATEURS 
AJUSTABLES À 

COMPRESSION 

Ce type de condensateur ajus- 
table, autrefois très répandu, 
ne se rencontre plus que sur les 
montages d'origine US. De 
construction simple et d'un bas 
prix, ils sont pourtant perfor- 
mants mais encombrants. Le 
diélectrique est formé à la fois 
par l'air et une feuille de mica. 
lei, nous agissons surtout sur 
l'épaisseur du diélectrique. Une 
vis de serrage rapproche plus 


ou moins une lame mobile 
d'une lame fixe, voir figure 9. 
En fin de course, seule La feuille 
de mica agit comme diélec- 
rique tout en évitant le contact 
‘entre les deux lames. 


CONCLUSION 


L'usage des condensateurs 
variables et ajustables se limite 
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surtout au domaine de la haute 
fréquence, à cause de leur 
faible variation de capacité. 
Actuellement, les condensa- 
teurs variables ne sont plus 
guère utilisés que sur les mon- 
tages simples et les circuits de 
puissance [émission]. Par 
contre, pour vos montages, 
vous aurez souvent affaire aux 
condensateurs ajustables à 
diélectrique céramique ou plas- 
tique. 


MONTAGE 


Un amplificateur audio 
bon à tout faire. 


dettes vous 
Tourant ue 
CESSE 
Eeree 


dépanner des postes de radio 
par exemple. Le montage que 
nous vous proposons, est très 
simple et compact mais n'en est 
pas moins performant, puisque 
sa puissance efficace de sortie 
peut atteindre 2 watts, alors 
que sa consommation en 


l'absence de signal ne dépasse 
pas 4 mAl 


‘Alimenté par une pile de 9 volts, 


sa puissance est de quelques 
centaines de mW environ avec 
une très faible distorsion. 11 
pourra être (pourquoi pas ?] un 
instrument de votre laboratoire. 


DESCRIPTION DU 
MONTAGE : 


Ce montage comporte tout sim- 
lement un cireult intégré TEA 
820 M entouré de quelques 


composants et son schéma à 
déjà été décrit dans le montage 
de l'interphone duplex de notre 
N°22. 


La bande passante du TEA 820 (nautparieur) de 8 {1 et à une 
M est de 20 kHz et la distorsion puissance délivrée de 500 m\W. 
apportée aux signaux est Infé Tel quel, ce montage s'accom- 
rieure à 1 % sur une charge mode d'une tension continue 


d'alimentation comprise entre 5 
et 12 V, ce qui vous permettra 
de vous servir de la plupart des 
sources disponibles. 


Bien entendu, la qualité musien- 
le dépend de celle du hautpar. 
leur. Le petit haut-parleur qui 
figure sur la liste des compo- 
sants et sur les photos ne 
convient pas pour faire de la Hi 
Fi, mais vous serez surpris, si 
vous montez votre ampli dans 
une petite enceinte de baladeur 
ou de voiture. 


LE SCHÉMA 


11 vous est donné sur la figure 1. 
Notez bien que le haut-parleur 
est Ici raccordé à la sortie du 
TEA 820 M au + V, car c'est le 
mentage le plus classique. Si 
vous avez l'intention d'utiliser 
cet ampli sur des sources audio 
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diverses, nous vous consellions 
d'ajouter un condensateur Iden- 
tique à C6 mais Isolé à 400 V 
placé en série sur l'entrée { Ce 
en points sur le schéma), 


LE CIRCUIT 
IMPRIMÉ : 


1 est proposé, comme d'habitu- 
de, sur une plaquette simple 
face en verre époxy qui a, entre 
autres, l'avantage de mieux 
résister au fer à souder. Ses 
dimensions sont très réduites 
145 x 35 mm) et ceux qui vou- 
dront la confectionner eux- 
même n'auront pas de mal à en 
trouver une chute, voir figures 2 
et3. 


RÉALISATION ET 
RÉGLAGES 


Ce montage très simple mexige 
aucun réglage. 


Le diamètre des trous du 
potentiomètre devra être 
porté à 1 mm. Commencez 
par installer les résistances, 
le support du circuit Intégré, 
les condensateurs non polar. 
sés et les électrolytiques, en 
respectant le sens et les polar 
rités. Vous terminez par le 
potentiomètre dont le palier 
fileté servira à fixer éventuel 
lement l'ensemble sur la face- 
avant du boîtier. Vous procé- 
dez alors au raccordement 
des composants extérieurs à 
la plaquette. 


L'entrée à haute impédance, 
accepte toute source de signal 
audio délivrant quelques 
‘diraines de milivolts comme par 
‘exemple la sortie détection d'un 
récepteur, la tète magnétique 


d'un lecteur de cassettes ete. et 
n'oubliez pas que la qualité 
sonore dépend de celle du haut 
parleur ! 


RÉSISTANCES 
à couche, 1/4 W à 5 où 10%: 
R1 330 
r2 10 


CONDENSATEURS + 
Tous sont à sortes radiales, 
écartement 5 mm, pour un 
montage vertical. 
C1 1OOYF/ 16 V, élcroyique 
120 pF céramique 
220 nF / 63, polycarbonate 
4 470uF/ 16 V, croque 
1O0AF/ 16 V, dctrotique 
100 nf /63 V, pocarbonate 
A7UF/ 16 V, élecrohique 
frac. 


ser 


28 


SEMI-CONDUCTEURS 
11 TBA 820 M de 
SGS-Thomson. 


Divers : 
lips de pile 9 V 
support de CI DIL 8 
Haut-parleur 5 mm, 8 
bouton ED205 

boitier HAEDI 00 


interrupteur 


Pour tous renseignements, fourniture des com 


posants et du kit complet, Voir la publicité 


Electronique Diffus 


dans ce numéro. 
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EXPERIMENTER ET CONCEVOIR 
SES PREMIERS MONTAGES ELECTRONIQUES 


Froncs BERNARD 
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5 Montages 
didac tique: s 


frs ou parman de 
rélee dé és ronbraas 
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Li 
À REF: TOPOI PRIX 195 FF + 30F port 


or bon de commande 


Ecouter la C.B. 


Récepieur, en ki, C.B, fonctionnant à partir 
d'un quertz Conol 19 {canal routier 

Vous permel d'assurer voire sécurié sur la 
route sons payer de taxe ni avoir d'émetieur | 


Nolice de montage c! réglage à l'iérieur 


QUE : 70 r POLE 


{sans boier) 
Existe en version montée prête à l'emploi 
PRIX: 31OF le port 
150) 

Logona bi que vas us on roro as 


bulaire, légistation. 
léments réunis pour Un 


REF: SRCECBCF PRIX 125 FF + 30F port 


in 
« ARTICLES PARUS 


Notre Revue a fêté ses 
deux ans de parution 
avec le 

AP 24 d'octobre 
dernier. À cette 
occasion, nous vous 
donnons une liste des 
articles parus dans 
ABC Electronique 


utile du débutant (outils de base) 
Outllage + à 4 
é Electricité et corps humain ane) 
& UE Mesures 10 
Le transformateur (principe) 
Théorie 7 à 12 
Notions 
“Théorie + à 2 électrique (conselle utilisa.) 
Les appareils de mesure (muitimètres) Outllage 7 & 
Mesures 144 Un récepteur FM slmple (ère partie) 
h Montage 9 & 10 
résistances (il d'Ohm, code couleurs) RU bots 
Commune. 3 & 4 
ABCN 4 EEE 
butant (soudures) Mesurer des à 
Outilage 5 & 8 Mesures 11 8 1 
Notions de base (les sources CC) La bonne pris 
Théorie 3 & 4 Sécurité 3 & 4 
Notions ui de U, et P) La Gitizon Band 
Théorie 5 & 8 Loisirs 4 à 2 
Les condensateurs (principe, code coul.) La réception (principe d'un réc 
Gondensateur 1 à 4 Commune. 5 & 8 
ation » Montages (apin clignotant) Etre radio-amateur 
Montage 5 à & Loisirs 3 & 4 
le mesure (mesures U, 1, R) Un récepteur Fi simple (suite et fin) 
1 Montage 11 à 14 


Télécommunieation (principe propagation) 
Communie. 1 & 2 


Les transistors (principe du 
Transistor 1 à 6 


bipolaire) 
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Courant alternatif (valeurs en CA) 
“Théorie 13 & 14 

Soins aux électrisés 
Sécurité 5 à 8 

Mathématiques (rappeis) 
Théorie 19 & 20 

Vocabulaire (électronique) 
Glossaire 1 & 2 

Votre alimentation (0,5 à 14 V/ 14) 
Montage 15 à 18 

L'émisaion (AM et FM, principe) 
(Gommunie, 7 8 & 

Les alimentations (redressement, filtrage) 

“Théorie 15 à 18 


ABC N°6 

Les alimentations (suite, régulation) 
“Théorie 18.1 à 18.6 

L'implantation des composants (conseils) 
Pratique 1 & 2 

Le Translator (polarisation et montage) 
“Transistor 7 8 

Electro-ncoustique (principe) 
(Communle, 8 & 10 

AArrèté CA (légisiation) 
Lolais 2,1 8 2.2 

{batteries Ni-Ca) 


mesure (principe) 


eus (sulto des batteries”) 
Théorie 26.1 et 28.2 
Les étages à transistors (leur couplage) 


Les clreults oscillants (1ère partie) 
Théorie 27 à 32 


clllants (suite, fitres LC) 
Théorie 33 à 38 

Les antellites (principe) 
Communie. 11 8 12 

Un amplificateur BF (1ère partie) 
Montage 19 à 22 

Semi-conducteurs (Thyristor, trise, dine) 
Semi-conduet. 1 à 8 

Les multimètres (caieul et réalisation) 
Mesures 17 et 38 


ABC N° 9 ESS) 
Les oscllateurs (principe et types) 
Théorie 39 & 40 
Le déphasage (entre signaux) 
Théorie 18.1 8 1 


“Communie, 11 8 
La télévision (historique et principe) 
Communie, 13 8 14 
Un audioscope 
Montage 25 à 28 
Utilisation des fréquences 
Loisirs 8 8 8 
Le transistor FET 
“Traneistor FET 1 4 2 


Montage 29 à 32 
Le tube à rayon cathodique (principe) 


Tubes 7 8 
Télécommunlcation (soleli et propagation) 
Communie, 13 à 


ABC N°1 
Télécommunication (mc 
‘Communle, 1.7 à 1.10 
Le tube cathodique (suite) 


L'électronique digitale 
Théorie 45 à 48 


ABC N°12) 
Un montage polyvalent (sue et fin) 
Montage 29 à 44 
Lhoure dans ie monde (standk 
“Commune. 121 8 122 
Létectranique digitale [ereuits logiques) 
Théorie 49 856 
map et conv. unités) 
Pratique 11 8 12 
La télévision (suite) 
“Commune. 178 18 
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